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Les ménages belges
gèrent-ils mal leur argent?

Une étude commandée par une société de gestion de crédit l'indique. Les ménages
n'auraient notamment pas une vue globale sur l'ensemble de leurs dépenses.

Q
uelles seront vos dépenses
tout au long du mois'! A cette
interrogation, beaucoup de
Belges ne saveut pm; ré-
ponùre précisément, 42 %
ùcs 1.036 personnes que le

bureau de recherche United Minds a
sondéL"Spuur le cumpte de la suciété de
recouvrement Umm Justitia n'en ont
qu'une vague idée Ce qui évidemment
ne participe pas il la sulidité de leur si-

tuation financière.
Cc European Consumer paymcnt Re-

port focalise sur les budgets des mé~
nages, moins pour évaluer leurs niveaux
de rcveIl1.\Sque pour tenter d'analyser la
façon dont ib gèrent l'argent qui leur TC-

vient. Partant du principe au fond qu'ils
ne peuvent dépenser que cc qu'ib per-
çoivent
L'étude apprend que 14 % des répun-

ùants reeunnaissent ne pas avoir leur si-

tuation financière sous contrôle. Parmi
les 18-24 ans, ce pourcentage atteint
même les 21 %. Est-ee la faute à des re-
venus trop bas '! Ou à une gestion trop
l':'g1're'! L'étude ne tr!lnche pas au tra-
vers des répomes des sonÙé,. Mais a
tout de méme le mérite d'attirer l'atten-
tion sur d'inévitables faible,ses, défants
de vigilance dans la façon de gérer les
fonds. Des exemples? Cette vue trop
segmentée sur les dépenses du mois,

cette mauvaise habitude de laisser
« traîncr " dcs facturcs...

« Une culture écDnDmlque déficiente »
A cet égard, à juste titre, la chllire

Banqu"" populaire, «vulnérabilité fi-
nancière et microfinancc" de l'écok
Audeneia Nantes faisait remarquer
dans une étnde au sujet comparable
qu'en Fnmce, beauL"Oup de ménages
possédaient une «culture éfo1Wmi'luc

difirientc ». Un dc ses repn:scntants dé-
clarait alors au journal Le Monde que
«surestimer ses compétences. ne pas
bien comprendre 1& conséq'ucn CI:S <k ses
afws, 1Wtammcnt en matière de c'rt'dits,
"!J'nt autant d'ùueils smtOllt lorsqlt{' les
foyers ont des contraintes finœnâères
fortes ». Tout cela fragilise et à terme
peut mener au gouffre en t"" de coups
durs ...•

MATHIEU COLiNET

l'expert « Une meilleure éducation peut aider à mieux gérer son budget»
~NrRETltN _

Christophe CusumallO est sociologue
à l'Epilee (Brm:elles).

Un Belge sur deux ne sait pas gérer un
budget. Devrait-il le gérer cOmme une
entreprise?
De prime abord, j'aurai:' tendance à
aÙ'e que non. Tant une entrepri .•"
qu'un ménage a intérêt à avoir des
comptes en équilibre, mais la prerniè:re
na pas la même logique des dépenses
(et dont; d'endettement) qu'un ménage.
Pour une entreprüe, l'endettement
n'est l'ru mauvais en soi car il sert à gé-
nérer une.fùture rentabilité. Les entre-
prises ne .font en soi 'IUt des dépenses
d'investissement. c'est dire des dé-
penses qui doivent générer une peifor~
mance supérieure à leur eo-ût. C'est ce
qu'on appelle le retour sur investisse-

menl. Les dépenses rhs m.tftwges n'onl
que très mremenl celte logique. Quand
U'Jl,e perSQ'1lUt!. achète 'U,1l c{uleœu, po'ur

seRenjàntR ou "'le nouvelle télé, il ne le
fait pas enfaùant un calcul coûtjbéruf-

fice.

Mais On peut s'en inspirer...
Rien ",[,; on peut jà.ire de,. dépen..e .•
pour économiser de l'6nergie, par
exemple. Mais la majorité des dépenses
de ménage.1 ne sont pas des dépenses
d·investi.;sement. Idéalement, les mé-
nages devraient être plus rigoure1.l.X
encore que les entreprises dans lcur
équilibre dépensCJJ/rentrées, vu que
leurs dépenses génèrent très rarement
des rentrées d'argent.

La comparaison Il ses limites?
Plus une personne s'enrichit. moins

elle rlipense en biens de pre'fnière 'lwces-
l''lé el plus elle dépe" .•e l'Il besoùw se-
condœi·res. Si on double le n:venu de
quelqu'un, il ne doublera pas ses dé-
penses alimentaires. n dépensera plus
car il aehètera de la nourri-
ture l'lUI<rméreu,"" maù la
part allauée â. cette catégarie
,fiera rnnin.dre. Par r.rm.tl'ej ~e.ç
dépenses en loisirs vont plus

que doubler. La capacité
dëpargne augmente avec les
reven'US.A {'inverse, q1Ulnd on
est habitué à un certain train
de Die, il est plus dijficüe de
diminuer ses dépenses lorsque
son pouvoir d'achat diminue.

La moitié des Belges ne parvient pas il
épargner de manière régulière.
Etonnant?

SUl' un plan pUl'l!l1lel/.l économique,
non. Mihue .•i la BelgiqlU! n'csl pas le
pays II! plus frappé par la r:rùe &.'0710-

mique, elle a foui de mèm" eu un ùn-
pact. D'où le recours de 1'1118 en pins

"'Ystématique au cr{dit â. la
C011.wnn,m_ation. Ce qv..i a au.'i.c:-Î
1111. imJ1l1L't""11' l'éparpw. Et
les enfanÛ1 sont également de
l'l'US en plus poussés Ii
cansammer davantage,

Faudrait-il apprendre ilgérer
son budget dès le secon-
daire ?

Bien sûr, c'est toujours /Jan.
Une meilleure édllCation peut

aider Iimieux gérer son budget et avoir
moills de chance de tomber dans la spi-
rale du surendettement. Dans ce sens,
je pense que les choses évoluent dam; le

bUll {je11,S. Lensmgn.elnenl
d'au,jo/t'i'Cl'hu'i a Wle appmdte pluR
cullc·,-èleei plu;; proche de la 'réalité. De
plus, les sciences économique.s com-
mencent il Mmr de l'image négative
qui /eu,- était collée.
Prrm' leJ' ge"x vi1!/J.ut "Ou.•• Ir. "eu.:z de
pmœretrl par mntrr., leur al~pmndre â.
mieu.x équilibrer leur budget ne chan-
gera pas la donne. LeUTprincipal pro-
bltme réside dans (impossibilité de
réaliser des dépenses d'investissement
leur permettant d.ejUtures économies.

Un quart des ménages paie de temps il
autre des factures en retard ...
C'est pour cette raison que les entre-
prises poussent aux domiciliations,
afin de sécuriser lejait d'être pa.vées.•

PrOPCUi recuuillii par
PHIUPPE DE BOECK
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